
Technical and Bibliographic Notes / Notes techniques et bibliographiques

Canadiana.org has attempted to obtain the best copy
available for scanning. Features of this copy which may be
bibliographically unique, which may alter any of the images
in the reproduction, or which may significantly change the
usual method of scanning are checked below.

Coloured covers /
Couverture de couleur

Covers damaged /
Couverture endommagée

El Covers restored and/or laminated /
Couverture restaurée et/ou pelliculée

El Cover title missing /
Le titre de couverture manque

El Coloured maps /
Cartes géographiques en couleur

El Coloured ink (i.e. other than blue or black) /
Encre de couleur (i.e. autre que bleue ou noire)

El Coloured plates and/or illustrations /
Planches et/ou illustrations en couleur

Bound with other material /
Relié avec d'autres documents

Only edition available I
Seule édition disponible

Tight binding may cause shadows or distortion
along interior margin / La reliure serrée peut
causer de l'ombre ou de la distorsion le long de la
marge intérieure.

Canadiana.org a numérisé le meilleur exemplaire qu'il lui a
été possible de se procurer. Les détails de cet exemplaire
qui sont peut-être uniques du point de vue bibliographique,
qui peuvent modifier une image reproduite, ou qui peuvent
exiger une modification dans la méthode normale de
numérisation sont indiqués ci-dessous.

nl Coloured pages / Pages de couleur

Pages damaged / Pages endommagées

Pages restored and/or laminated /
Pages restaurées et/ou pelliculées

Pages discoloured, stained or foxed/
Pages décolorées, tachetées ou piquées

Pages detached I Pages détachées

Showthrough I Transparence

Quality of print varies /
Qualité inégale de l'impression

El Includes supplementary materials /
Comprend du matériel supplémentaire

El Blank leaves added during restorations may
appear within the text. Whenever possible, these
have been omitted from scanning I Il se peut que
certaines pages blanches ajoutées lors d'une
restauration apparaissent dans le texte, mais,
lorsque cela était possible, ces pages n'ont pas
été numérisées.

Additional comments I
Commentaires supplémentaires:

Pagination continue.

El
El

El
El
El



Samedi 14 J.llet 18G4

IMPRIMERIE GÉNÉRALE A. COTÉ ET Cie

SVolume VI No 46



SOMMAIRE

-Mgr Taché, 541.-Le rêve.de la vie, 545.- Série de lettres sur une question
palpitante d'inté'rêt, 5 46.- Bibliographie, 548.-La santé de Léon XIII, 549.-
Théologie populaire, 550.-A travers le monde des nouvelles.

ABONNEMENTS PAYÉS

M. M., Québec.-Delle D. Cap-Santé.

N. 1 .- L'abonnement qui pirt du premier de chaque nmois est de UN E
PlIASTRE s'il est payé dans l'année courante; et de une piastre et vingt-
cinq centins pour tout abonne.,n->iit en souffrance.

PRIÈRE aux abonnés de réclamer immédiatement tout numnéro qui
n'arrive pas à destination ; de nous signaler les irrégularités qui peuvent se
glisser dans le servica de distribution ; de nous faire connaître tout chan-
gement de domicile, et de *consulter la liste des noms ins~crits sous le titre;
ABONNEMENTS PAYÉS, pour savoir si leur souscription a été reçue.

On ne S'abonne pas pour muoins d'un an, et pour dispenin»ir son abonne-
ment, il.faut M. doznw~ avis à l;Wi,ýunistration, ets.ler e.a r#m tmpg tffl
les&rrr.o

On peut se procurer la semaine Reiieuse api en4iroits suivants:
A Sa&-Ilnh, c14ez Etianau Gawn ir e tc., ru*suuw4oph, se 2

au Faubourg 84in-ean, chez Vic>tor Marier, appte ol dus f#»e dl&iguilou
et Sainte-Xarie; à la Basse-Ville, chez Forgiaa -et Wiseman, rtue Saint-
Pierre, Ne 68.

D. G.

Walkoir's Uà4l~W1z±&
Apras un exan3n attentif de ce nouvel ouvrage, nous pouvons

sûirement le recommander.

J.-B. LASNIER ET FILS:
MNATUcruamS DR 0181011, N«OTIU-DAMI DI LiVIS

CIERGESmn pour sriepour Quarante.0 eures, et pour culte en énéa ;Buis, veil.IIULJIILIII leuses, confection de FLERS et de CROIX ENCIRE, réparation des CHEMINS DlE CROIX, EN CIRE, VIN DE MdESSE etdTABLE de première qualité et recommandé par les analystes.

PRI X R E DUITS.-Condiiioj de paiemen t omvete il ommsios ou par
ddp*,.lt, à la volonid du achgosrs.

N. B.-Là maison LABNIER ET FILS3 mérita par son homiorablft laceuflance du public.



SEMAINE RELJGIEU SE
-DE QUEBEC

MgIr T.ACHÉ

ýMonsieur,

Vous me demandez, pour la. Semaine Religieuse, une anotice
-lbQoraphique » sur Màr Taché. Je serais heureux deý payer à la

méinoir de*cetiutr, prélat un tel tribut d'hommages, si déjà,
presque tops les journiaux ne s'étaient, enipressés-de publier cette
notièe. :la Minerve en particulier, en donne une très exacte et

* très intéressante; je ne pourrais pas faire mieux. Mais-si vous
Y1agr-éez, je vous parlerai des belles qualités de l'esprit et.du cSeur

* de Mracéetdes vertus.qugi ont brillé chez lui pendant sa
*'le. Aya-nt demeuré,un quart .desiècle auprès de sa personne. ijlai
A ~té.le -témoiin. journalier de -ses travaux et, de. ses sacrifices. pour
la gloire-d'e-larehgtion. Je;crois que ces petites notes -sur ýla vie
clé Pillustre prélat dont nous pleurons la perte, ne seront,. pýs

* sans intérêt pour vos lecteurs..
tGurieuse coïnidence! .1r U«rTaché est mort.-dans le mêz#e.mois

que- son prédéeesseur, Mgr Provencher ; et tous deu x presgu'-4iu-
jour anniversaire de -leur départ peur -les missionsi Nediato
-pas -que .Ie Seigneur a voulu les appeler dans leur patrie célesteý
au. retour anniversaire du jôur ou tous deux ont -quitté ppur
D-ieu leur patrie terrestre!1

En écriLvant la vie de Mgr Provencher cette coïncidence
m'avait déjà frappé ; aujourd'hui ýelle me frappe davantage.

Que-de fois M4gr Taché nous..a parlé des déchirements que-son
coeur épt'ouva quand, le24 juiui.1843, il fit à sa mère des adieux
qu'!il croyait éternels; Je ne pensais pas, unous disait-il, jamais.
l1~ a revdir sur la terre. tette année, deux jours avant -la-Saint-
-Jeain-Baptiste, qui lui rappelait encore le sacrifice douloureux

~ q~Il fit pourý la gloire de l'Eglise et le salut -des âmes, -Dieu Vla
-ýappelé- dansÈ la véritable patrie.

N4O, 46-1-r4 juillet :1894.

.IJ
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Sa prodigieuse mémoire faisait de lui une bibliothèque vivante.
Il n'oubliait janais' ce qu'il avait lú, vu, ou entendu.. Il citait
avec une exactitu'de étonnante, les dates et les moindres détails
des évènements dont il avait été témoin.

Il est viaiment regrettable que ses graves et. nmultiples occu-
pations ne lui aient pas permis d'écrire l'histoire de la Riývière
Rouge ; que de choses intéressantesil nous aurait apprises

Mgr Taché passait avec ses prêtres .ses récréations du midi et
du soir. Pendant ces heures. de délassement il narrait un fait,
une histoire, une légende de la vie des sauvages ourdes, compa-
gnies marchandes ; ou bien encore -il discourait sur un événe-
ment du jour. Comme son illustre collègue, Mgr Laflèche, il
avait un esprit-essentiellement philosophique, cherchant toujours
la.raison des choses.

Pas besoin de dire avec quelle attention nous l'écoutions tou-
jours. Uwe éducatioi de famille distingtée avait, de bonne
heure perfecliôniné cette intelligence d'élite. Mgr Taché était
d'une politesse exquise, et d'une rare- délicatesse sur le chapitre
des convenances. Tous ceux qui avaient des rapports avec lui
en étaient charmés. Les étrangers-qui venaient lui rendÈe visite

e emportaient de sa personne un agréable et ipeffaçable souvenir.
Souvent, avec une charité aimable, il recommandait.aux pr-

tres qui vivaient avec lui,.de veiller à donner toujours une haute
opinion de leur éducation. C'est sur une belle éducation, disait-
il, qu'on juge d'un homme dans le monde....

Je me rappelle-qu'ni jour, un homme du monde, (auprès de
qui les prêtres ne sont pas en odeur de sainteté) avait été engagé
par des amis à venir saluerI Mgr Taché. Cet homme n'était-que
de passage à Winnipeg. Il fit d'abord quelques objections, puis
enfin pour nepas désobligerses amis, il se rendit à l'Archevêché
de Saint-Boniface. Ce fut moi qui allai le recevoir-et.qui 'in.tro-
duisis au. salon. Immédiatement j'allais avertir Mgr. Créait
durant la récréation du soir.

Mgr ne faisait jamais attendre sès visiteurs,; il descendit au.
salon, puis alla s'asseoiig auprès-du voyageur qui voulait bien lui
faire-l'hônneur de le saluer ei passant-Mgr fut aimable on ne
peut plus. Après vingt minutes de conversation l'étranger se
reCira tout charmé,. et-dit en sortant à son ami !. Ah! voici donc

un homme poli-; nQn Dieu que ca fait du bien!
-Ce fut son ami qui me répéta ces paroles-le lendemain.-C'est.

cette äïnabilité et cette 'politesse reposant sur la charité qui lui
avaient.gagné les sympathies de-tout le monde au Nord-Ouest..

.i .



LA SEMAINE RELIGIEUSE

Lorsque tout je6me prêtre, il fut envoyé à l'Ile à.la Crosse, en
1846, le bourgeois de ce poste Mír McKenzie voyait d'un mauvais
oil l'arrivée des missionnaires. Il en murmurait tout haut à
qui voulait l'entendre. Ah 1 ces prêtres-là vont tout gâter mes
sauvages. Ce fut pourtant chez lui que le Père Taché-et M.
Loflche allèrent se lag2r en arrivant au fort.

Quelques jours après leur arrivée, le vieux bourgeois étaitdéjà
Pntpoigné. Il aurait passé la journée avec ces deux jeunes prêtres
si les circonstances le lui eussent permis.

.11 neréfusait rien au Père Taché, tantil lui était sympathique.
11. en fut ainsi de tous les bourgeois des postes de traite.

Que de fois j'ai entendu des protestants me dire : Que votre
évêque est aimable !

J'ai eu l'honneur de f'adccmpagner quelquefois dans ses
voyages au Canada et aux Etats-Unis. Partout où il arrrivait je
voyais le mùême empressement à venir le saluer et jouir de sa
conversation.

Avec des qualités supérieures de l'esprit et du cSur, Mgr Taché,
cependant, était d'une timidité incompréhensible, lorsqu'il avait.
Aâparaitre en public. Sur la fin de sa vie, il* me dit un jour, qu'il
n'était jamais monté en chaire sans éprouver une crainte qui le
rendait-málade. Je ne puis jamais vaincre cette timidité, me
disait-il

Quelquefois je l'áccompagnais à Winnipeg, et quand nous
avions à traverser la tue à pied, il me disait; Savez-vous que je
suis mal à l'aise,-imême pour-traverser la rue [ Est-ce que vous
n'éprouv'ez pas:la même chose ? Oh 1 Monseigneur ; moi _per-
:sonne xie me iegarde; tandis que votre Grandeur attire l'atten-
tion; c'est bien différent,

Avec un beau génie et une renommée comme celle de Mgr
Taché, que-de gens seraient fiers d'attirer les regards.en traver-
sänt une placé publique !

Sa charité pou-les pauvres n'avait pas de borùes ; il ne comp-
tait pas quand il donnait ; malheureusement on abusait quel-
quefois. Tous les jours, 1!Archevêché était le refuge des pau-
vres et des malheureux. On ne.saura jamais le nombie d'affa-
més qu'il.a nourris-et qu'il a hébergés.

Durant lès premières années de ma vie de missionnaire à la
Rivière Rogge, j'allais faire le catéchisme chez de pauvres
familles quine pouvaient venirà la.mission. Le frère coadjuteur
qui m'accompagnait-avait toujours ordre de prendre de la nour-
ritùre pour les plus pauvres qu'il fallait instruire, vêtir et nour-
ri.



Mtgip Taché, étaitfrès humbleý et mà1 ýré sa haute Ûoitiïn qui
l'bieità; reprendre les man.qu'eménts. ce ssiîérieurs, iL
état aflgé qutlejôur quand il croyait avof ué 6àe. paifolê's

tz.op sévèrè'4 letut égard.
Un soir,* après la prîèreje le vis entrer dans ma cham1ýrè; il

s'avarIceývers moi ee me dit : Pendant la récréation je' crains de
vous avoir' fait de la peine ; je 'vous prie de nIe. pardbnnere

Mgr, lui, dis-je, vous ne m'avez pas causé de ý peine; ce soir;
mais en. ce moment vous me. couvrez de confusion. Hieureuso-
ment nous sommes seuls.

Je- termine ;je n'en finirais jamam.. Ijl me faudrait écrire sa,
vie pour parler d~e toutes.ses vertus. Le peu-que je vous en d'ts
est- un.i faible tribut payé à sa mfémoire. Avant de finir,_ j'àJou-
terai encore uri-Mot-. Mgr Taché était trop droit PLt rop-borînete
pour se mesuirer avec les politiciens du siècle. Formé à la -dipto-
.matie chez1'es indiens, il crut, en mettant lepied dàns le chifrip

-diplomi~atique des blancs, 'trouver l'honxiteté perfectionniéè. dé
-fut le. contraire.. -11 ne croyait pas que des hôbnmesqui o'ccupeift

dé hautes positions .pouvaient le trompet-4I est iomb6' viétiùýà
de roueries politiques.

G. DÙ&,As5,, Ptre..

13'6tàifent Prélàt; d&int . Dùga's-vientêle iapýaier'à gèads traits le§i veritus-
etlIéÈ*qualté's-dl'c'eret',de l'esprit, est né&à la Rivière.du-Loup', comté de
Témiscàuata,'le.23,juillet 18-23. Il-avýait donc 71 ans, Iorsqu'ili-eit'dà'cad6, -le
22 jindernier. Ilkatot fils de Chinles Taché et de, HetB ùêi d.
'Broquerie,arnièreé petite-flle du fi6idateûr dà 'uliWi~ t
de madameýd!You.vii1e, fondatrice des Soeurs. Gi dý- MoiftÉl. È;np&.b%
éLdiL Èis dg Jé' Taèïï iidti dà* là arl qiui ôfiîga! e'à Cacuyailâ.bn
1739, ei'épôU§1- à Q eu'Mlgb itE Jciet, petite4llle du dé*cotvrer ddff
Mississipi.-

Ilperdit. oir pèré lorsqu'il avait- -à p ' ine, trois-ans, et-sa, mère partit alorâ.
avýec'.a pétite fàille' pour aller résider à- BoucherV'ihle.

Sou coafs classique; qu'il a fadit -au ctollège de ' Saint-Uiyacinithe, une-.fois
'trriiiné M r Taché prit la sout.ane, comùmença ses é'tuideï théologi -les aü
Séminaire de Montréal et les tèrrmina au collège de iuit-.fyàèiàUie. * l.>Ni
après, ilentra au..noviciât deà Oblaits, a1ori-s à Ldinguit.

Obldtg ýéidblis àÙ Cd àdâà.deitri -troie dd§ eux.:ci- dyatacet.ofle
rèýrà 'Taché;g ýde ' .'i anàt eût- -l« Peuisêad d'ofrir ses services.
le,24 Juin 1845, le frère Taché 'partait de Montràal auvec le IL P. Hubert

.pour sa pénible, mais glorieuse mission. Les-deux missionnaires. arrivèr6àt



LÀ SEMAINE RÈLIeIE-uiSE 5

à~Sin-BniÇce-l25aoû~t,, après-62 -jours d!un voyage que.lIronfak!.anjnu9-
djhhh ou autant. d1îeuresý. et sans :aucune fet:-gue.

Le; P.remier dirnho-après-son- arrivée.â. Saint-Bonifiae lfrère TachxéftiA
ord~onn, diacre, et, le U1 octobre suivant, il ftaitýfaitýpràtre par gM1 Pqç.O-;
c!ieret.reçu 0b!aý,pqr-le R. P. Hubert.
*En;juillet .1846, '11 com.inçaadans. toutes les dirctions du NoÈdOgçes.s;se

courses apostoliques dont -on peut lire l'intéreEsaitrécit dans'les Annalés d'à
la Propagation do la Foi.

Le 23 novembre 1851t, il f ut sacré évèqu8 d'Arath, à Vivýiers, en E'rance,-
paif Mgr Mazsnýod,*.fondateur de-.l'Ordre des Oblats, liour-devenirýle,.coodjuteur
de.;VgrProve.ncher. A la mort. de ce.-dernier, arrîvio -le 7--jinii.1853, il monta'
sur -le- s1ùgeý-épýsopal de SainitrBoniface qui a. été érigé.en arFoheyýchù le, 42
S~eptembre- 1871. L'ancien Vicariat du Nord-Ouest comprend- aujourd'hui,
trois diocèses et deux vicarinLý-aposto!iques.

Le diocèse dý Saint-Boniface .5eul compte une popuzlationde ý7,QO-catholi-
ques, 67 prêtres, 36 paroisses 14 co'avent;, 14 écotes ind1ustrielles, un collège,
classique.-et un hô?ital.

-Il est c.crtain que l'ArchQevéque de Saint-Banirace, est une des plus.belles
flgures de notre histoire. La.refigien, comiie Ya dit un.de ses-justes admira.o
teLz-s,perd-en.-lu i un apôtre; l'Eglise du Canada, uti de ses évêques les plus.
illustres et-un de ses plus infatigables missionnaires ; la Patrie, un de tas .s

hommes -leà- Plus. digtingués par -l'admirab!e. fécondité de son- talent et par son,
amioùù dù-Canada; la population. dé l'Ouest, le-plus, infatigable. et-le plusý
absolument dévou~é de-ses protecteurs.

Digne- côntinuateur de, l'oeuvre- de'.NMgr Provencher, il a.-pouryus de -mssion-
Maires les.,tribus- sauvages disséminées sur un territoire deui feis ,gpancdýornffl-
l'Europe. Il a- organisé parfaitement les missions, et multiplié les, chapelles-&
et Is, écoles qui devaient en assurer le maintien et le dévèloppeeant.. Sien.
plus, o!est.-à Nfgr;I'ach-1. que le Canada doit l'annexion' paciffqge de la-pror n
ýv1nce-d-3.Manitoba et des Territoires ee l'O test, c'estià,ýdire près, des-deux, tiers,
dux-continenti; cýest à,Mgr Taché que, le Canada dotPpienetietpý!
.bles de.laEtivière. Rouge.en. 1870; et ený grande partie l'organisation du ùu
Veepi.régime politique dans Manitoba; c'eýt encore à Mgr Taché et à sa,
,phalailge-de vaillants missionnaires que le Canada doit d'avoir échappé e*n.ý
1È85' aux conséquences d'un soulùvemûent. général des tribus- sauivag's de'
M'Oest, qi ,aurait coûté vingt cinq, à trente millions au Tràsor publiee la-
vie d!un: milllier d'hommesià nos-volont.aires.

-Ses, oeuvres forment à,-elles- setiles- près des trois quarts.-de lýhistoir2 du-.Nord-.
Ouest, et-ft'istoirede-.nôtrà pays dira,-que la récompense dede -griand Serv?-
,tour de.ia Patrie, po1r tant eX de si préc;ieux sor'.ic:s,.a été -1iniqxe.pe ou?,
-ion- dupetit peue.e doùt il-était.lu Père. D.G

Lea rêve dé la vie

- On: plssé sa, -%ie à' se-préparer à -viVre. Ont s7nrrange une de,
iietire:. encore-ceci, etbienitôt il il'y manquera plus rien te
la mort arïive -av.ant qV -so sit installé.
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Ce, mondè est une hôtellerie où l'on -ne doit séjou!rner qu'un.
in.tant. Qu'importe le logemnent et l a place qui'on y occupe l A
quoi bon se donneritant de tourment pour l'avoir un peu plus
-,gande ou uin, pe i plus belle, quand. on l'aura pour si peu de
temps ? C'est agir comb~e l'insensé qui, arrivant dans un lieu
où il -n'a qu'une nuit à. passer, se mettrait 1Û arasser ,des pierres,
pour s'y construire uin paiais ?

Heureux cý1ui. qui n'oublie pas que -la vie est un pèlerinage
qui pasýe sans liaisser son coeur s'attacher à ce, monde lpérissables
et qyui marche les yeux constamment fixésý sur le terme de -son
Voyage!1

S*'érie de iettres sur une que:tioli Palpitnte ui'intérêt

DOUZIÈME LETTRE

Bien cher .4lexandre,
VLEcriture, parlaiit de-la chute de Lucifer, r-ésume en deux

* mots.tout ce que je t'en ai ditjusqti'.à puÈésent :- (tIl rié s'est pas-
tenu dàns'la vérité îi-Iii verUiate -nonsicltil, (Jôair. V1I11- 44.) Àil-
leurs, elle exprime la même vérité en, d'autres termes : <La

-source -de tout péché, c'est l'orgueil »- Initiun omilns peccati, est
superbia. (Eccli. X, 15.)

* Beaucoup de- chrétiens s'imainent que les saints, surtout ceux
quii-mrenèrent ici-bas une vie plus arjgélique qp'ýhumainie, saint
Louis -de-Gonzague parexemple, n.ont dû leur grande humilité
qu'à. une pieuse exagération. Or, ils sont dans l'erreur, cal' l'ex-
agération, n'est pas la -vérité; et, Dieu. étaint la Vérité mêôme, rie
peut-aimer Je mensoiige ni- non de-ce qui est en dehors de ia vérité.
GComme nous l'avons vu a-u commencement de ceite étude, Dieui
est la source unique de tout ce qui existe, toils les ê*tres:sans
exception tiennen t de lui seul, noii seulement le fond même- de
leur existence, mais absolument tout ce -qu'ils sont et tout ce,

qils on. 'rgueil -est donc quelque chose d'insupportable,
- même pour Celuii qui est la patienCe infinie. Aussi nous déc.la-

T e-t-il formellement qu'il résiste ait superbe (Jac. I-V, (il. ýQue -pet
donc devenir -la créature, incapable de rien par el] e-même "Ci
Dieu, non seulement lui -xef uesofi concours, mais si mêmre il-lui
résiste? Evidemment- il faut qu'alle tombe, et-elle tombera jgs-
qu'au -fond des.-enfers, à moins que, instruite -par l'expérience,
elle m'~élève. sop regard vers'-le Ci-ëateur' en s'écrianit, comme lesý
Apôtres sur le lac de Génésareth: « Seigneur, sauvez-nous, car
nous périssons u-a.VIT21



La créature doit être entre les mains de Dieu, dit quelque part
saiit Augustin, comme une statue entre les mains de l'artiste qui
l'a façonné e. Sile statuaire juge à propos de lui casser un niem-
bre, de la reléguer dans la cavce, au milieu de débris informes,
livrée à l'oubli le plus complet, elle ne s'en plaint pas. Si, au
contraire, il l'expose à 'admiration publique, dans un superbe
édifice décoré avec splendeur, elle ne s'en glorifie pas,; ça lui
est tout-à-fait indifférent. Et personne n'a le droit de demander
au. statuaire compte de sa conduite, parcequ'il est le propriétaire
de cette statue. Or, Dieu est autrement propriétaire de chactin
de nous: il a-non seulement façonné la matière, mais il Pa créée,
il là conserve, rien en elle qi ne lui appartienne en. to;. pro-
priété. 11 est en outre inflìiiment bon, sage, puissant et riche;
il prépare à sa créature, q'il a créée par amour, un bonheur
infini, pourvu qu'elle lui soit soumise. Avec quel abandon ne
doit-elle donc pas remettre entre ses adorables mains tout ce qui-la.
regarde, pour le temps et pour l'éternité ?

Heureuse Pâme qui s'abandonne pleinement au bon plaisir
de Dieu, entièrement confiante qu'il ne peut rien lui arriver qui
ne-soit conforme aux vues d'une Providence toujours attentive
à-ses plus chers intérêts; car, dit l'Ecriture « ne dort ni ne
sommeille Celui qui garde Israëln (Ps. CXX, 411 Quelle folie,
au contraire, pour la créature incapable même du plus petit
mouvement , sans le concours du Créateur, de s'appuyer sur
elle-même pour l'acquisition d'un bien quelconque ! Mais si,
poussant pluts loin son audace, elle va jusqu'à prétendre arriver
à son but en transgressant les ordres formels de Dieu,'ce n'est
plus de la folie, de la démence, c'est une abomination qui ré-
volte la nature entièrè. Telle fut la rébellion de Lucifer, et
celle de nos premiers parents dans le Paradis terrestre.

• Cette indifférance si raisonnable qui place la créature dans
une entière-résignàtion à la volonté du Père célestein'est-qu'une-
parcelle de ses devoirs envers.'lui ; c'est la soumission nassive.
Si nous considérons maintenant que la créature raisonnable est
douée d'une intelligence, brillante étincelle allumée au Brasier
divin qui brûle éternellement sans se consumer, ainsi que put
le-constater Moïse.à l'aspect du buisson de l'iloreb; qu'elle pos.
-sède un cœur fait pour aimer, dont tom les battements ont.
leuir source au même foyer ; qu'elle, a reçu mille facultés toutes
-plus admirables les unes que les autres. dont elle jouit pendant
-une série d'instants qui ne sont qu'un bienfait constamment
renouvelé ; qu'en dernière analyse elle est le joyau d'une admi-
,rable structure, mais qui ne s'appartient pas, n'ayant rien fouini

LA SEMAINE BELIGIEUÈE 5 7

I

*1

r, ,~

j

i



548-LA S4X.4îNE ItELIG)JFU5E.

de son.fonds etne poxuvant un seu, 1'nstant.sortir dçieiÙ,tii1s de
sgi-.pircpriéta:re.; . il.est, de tou.te, évidence q'u'elle doit senWpoyer
tàlemnt,-à tous les, imomgts, de. sop. existence, .à ýla. gloire.-'de

son. auerèa. n. rien détoiorner à sûý»,profit.' -Nèp se"pet

les tang,"espi 6varicateurret tous. ce«i qti. les irnilentine s.ogtý
q:ue d!insigtnes vole.s «c L'e.'est pas. seu.l,çrnçt p4n~c.cDeuw
qve s'attaqu -e.le pécheur; dit Corliélitis à La.pide, i( déýcfRV la.

gureà. Pieu Iui-*mme ~..;il a egisel soit glai've,«l -teni ýsonarc,
i4- lalice ses flèches. con! re le TQtPfsoi ,Le bàn,i4n'agjt pas.
autrement.
Et cependant,Dieu ne piinitpias ord i ai re ment P homine.pêohegir

tout de suite. après sQflýpécl4é. Sa, paýitenÇe est inifinie comine
seS:,autres perfections. et- il -a résolv de.la faire resp1e.pfir à4',égaLl
de. sa-justiçe. L'homme? étan.t par naLure-susceptible-de .-Psipis-
cence, son.retourjsincère-â reconnaître les' droiLs de'sbin Çréateur-
donne lieu à la -miséricorde de se- manifester avec un.. incompa-
-rable -éclat ; et c'est ainsi quie tout Icontribuie à. la, 1oàan--e.deý
Celui. qui a. tout créé,pour sa YlQire.

A. dem!ain ri .

BIBLIOGRAPRIE

Gràce à. M:. 4.-E. Dionne, biblio(hécaire de lai Lê;IslàtUite -de la- lroviice dé,
Q ébpc, inous -ýenôiis de faire-connaissance- avec le vrénéré fondateurý dul col-

lege -de Sainte-Anne tdeiaâtPocatiüre. M.- C.rF. Painchaud W6i1t;P9, il e.st vrai),-
un- inconnu pour -nus, mnais. nousna connaissions> commeFbeaùuu dutres,,
que lesgrandesc lignesde sa carrière, consacréetout entière à 1lareligion et.-&
Ia,patrie. Ak-prùs l'avoir suiVi1, avec, son biographe, du berceau. à la týoiàbe
nous sommeÈ-maiitenààt en mesure de l'apprécier à -sa jUistei vailur; üô.ùÈ
ressentons un profond. sentiffent d'admir'ation et do cnéôéÎ orc
.grandi cuwLyen,-et nous comprenons-rhieux. le culte que le coltýè;de Saibte-

Le tempsé tai- arriyé, noùs.ne dironsi plas de ressussier., car elle t'a. jamais
cessé, de -vivre, dans le. cet de ses enfants, mais- de rnettl.Ée en-.-pkéise Jùiuqère,
cette belle et. grande figure. Au,-mofient .où, pgriüi nous, de fÈau.%4,.frères, qui-
ont -plus de- toupet que de coeur, voudraient biffer les- plus, belles.pagè*s de-
'Uctr'e-histoire, Et- lit faire. comnmen.cer-A 1837 .seulement-,.il èst à- propo's'do-rap.

pelr c qu fasai Jeclegé huaien -i y-- cnqUntean>, le4s oeuirestiux--
quelles, il consacrait sou. teiàps etUVses re-venus -*~rk-ossez cà nsidérablesi

Que Mi Dionùe veuillebieh accpier 'o

sauce, du. public et. du, ciergà,-ýen particu!ie. Cette biograpbijè,,en effet, West
-Pas.seulement,,un mpnument élùvé à. le, znýmôire -du fôndateur de son 4 'o

mérmais une belle,,page de-lhisto ire de-notre-clergé.
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fdtteuè'aqed,çoti dé, âa~i e!io~de''gi~ veêu conTpêfencet.et

il ni'a,-Point omis,..da toucher certains--points délicats, mais il a su habillement
concilier les droits inaliénablesd lvriéitoieaeca vvouu
en pareil cas. Bref, le nouvel ouvifage de M. Dliùùedest d'un hiiWéè ùiiéi&f
étrfit aved chrëelùrat-datis';ùn stylé facile. et conciS.% comm~e"lîcomMtûi bile

Nous pou-vonÈ;donc; sdis-éméité, répondre Plux de<nx-qxieÉt.ions que.le :bio-,
graphe se,.epse.en, termnine ntsa.tch e, et l'assuiler qu*i!' a pleinement répondu.
&-l'attente des anciens élèves du. collège, de SaneXnet que le fondateur
dé cette-.pépinière d'excellents prêtres et de boits chrétiens. doit téf ré oùt6.Iït dé
Ses e«Éoits. Ëa, lecture dé cette belle vié'n'est pas seùiterentýunè faveUiÈ que
'oi fdit Wàautêur, àomffià il semble lii croire maiýýuiie vérliïbléàjoui5sâfceý
Vôuèýl-btêur,-s'ans.cÔm'ptel' uneson':îie considérable de connai 'ssanees'histo-- *

riques..quellei eir'i.etýd'acquérir en:. nWme, temps.% Nous espérons donc -que,
cütte.blograpbie de M. Paînchaud sera bieu accueillie, et qù'avant peu elle
formera partie de; la collection de toutes nos bibliothèques paroissiales.

La-,sauté de Léon XIII

Les Souverains-Pontifes et les anes de lerponitifical
AD MýULTos AN-Nos

u -Ona rpadu.lebr.it qe le Saint-Père s'était mal trouvé

après avoir essay-é: du. régimne- conseillé par le curé Kneipp,,deve-
nu~ prélàt romain.

4 .~'époseest-facile;. ML-gr Rneippdrù o séjour à Rome,.

W, aproposé à Léo)n xîraucun.. régime SpééciaI., l'aýyant trou'v6
Mne rvilleusé'ntL bien. -portan t.. Le seul conseil.quýe Mgr ']Kneipp
aft donné au Saint-Père, a. éié .user' quelq,,uefois de- 'frictions.
a.vec-de l'huile d'olive et de prendre un: mélaîlgede miel etd
-vini ,e, q4i est,. parait-iI' excellent pour les' vieillards;', Par' une
coïncidenc étnate,. le jour méme n'ù il -donniait au Pape ce
conseil', -Sa. Saitiiteté' venait de lire, dan.suneancienne chronique>.
coinme.elle l'a»,dit à Mgr ,Cneippiqile legénéral Agrippa, arÉîi.vê
à,dépazsser l'âge d'e cent ans..décl'arait à ceux qui lPinterrogoeai'eit
sur sa lonàévité, qu'il avait constammeent emfployé coranie fôrtil-
fiant des frictions d'huilé et.des boissons. avec xnélang'r, de, mel

«tAprès avoir bien vu le-Saint-,Père dans lune longue audience
particuliè'e- Mgr Kneipp, à,ôiit"là sureté de-diagnostio est-récdôi-

nud aýadifilé là' f.ordeet là ia't dont Die4' daigne. favorisèr

.e -iLa, Revue du& Tiers-Ordre, publiée par- les RR. PP. Fraî1i.-1'ý
cýèdectttý -Villè, rappo'rt lê trait sui-vaùit, au stujet-deSýtAEi4-
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« Il disait dernièrement à son médecin : Me voici bieI vieux.
Dites-nioi franchement, combien de temps puis-je vivre encore?

' -Trè. Sain t-Père, s'il n'arrive pas d'accidents facheux, vous,.
pou'ez certainemept vivre encore cinq ans.

« -Cinq ans'! s'écria Léon XIII, bravo ! cela me mènera à
quatre-vingt-:huit ans- ' c'est précisément l'âge auquel un bon
franciscain m'a prédit autrefois que je devais mourir.

u-La Revue franciscaine de Montréal ajoute: Le «bon frère»dont
il s'agit n'est' autre qué fra Antonio Marchi, mort en odeur.de
sainteté, le 23 mai 1891, en notre maison générale de l'ordreà
Rome. Déjà, pendant le pontificat de Pie IX, fra Antonio avait
annôncé que ce pontife occuperait pendant·plus de trente ans le
trône de saint Pierre. Lor.s de l'élection de Léon XIII, on disait
que le nouveau Pape 'ne vivrait pas un an, tant il paraissait faible
et épuisé. Fra Antonio dit alors à tous ceux gui voulaient l'enten-
dre: « Ne craignez jas; il vivra et sera Pape vingt ans. n

« Il est certain que cette.dernière prédiction qui, humainement
parlant, eut alors paru invraisemblable à tous ceux qui connais-
saient le successeur de Pie IX, et à Léon XII[ lui-même, est en-
train de se réaliser:

e A propos du grand âge de Léon XIIIet de ses années de règne,
nous rappellerons les noms des Papes qui ont le plus longtemps
gouverné la sainte Eglise.

, Saint Pierre coxamença son pontificat iminédiatement après
l'Ascension -de Notre-Seigneur; mais il n'a régné,-depuis qu'il
eut établi son siège à Rome, que 25.ans 2 mois et 7jours, d'après
le-tableau donné par la Gerarchia cattolica.

« Pie IX est le seul Pape dont le pontificat ait dépassé ces
années de Pierre, à Rome. Il a ré'gné 31 ans, 7 -mois, 22 jours.

« Seize autres Papes seulement'-ont régné plus de seize ans, et
parmi eux neuf ont eu plus de vingt années-de pontifical. »

(Reproductiou de la Semaine Religieuse de Montréal du 16 juin
dernier)

Théologie populaire

Qu'est-ce-que la grâce sacramentelle ?
Le grâce sacramentelle est un secours spécial que Dieu donne

afin d'atteindre le -but pour lequel il a institué chaque sacre-
menlt.

Le sacrement de pénitence, comme nous le savons a4été-inýti-
tué pour pardonner les péchés commis après le Batpême, et nous
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préserver du péché. La grâce sacramentelle de ce sacrement.
est donc une grâce qui nous rend capables de surmonter les
tentations et d'éviter les péchés que nous avons été dans l'habi-
tude de commettre. Lorsqu'un malade se fait soigner, les remè-
des du médecin produisent généralement deux effets: l'un est
de guérir la maladie, et l'autre de fortifier le malade afin qu'il
ne puisse pas retomber dans son ancien état. Eh bien ! il en est
de même dans les sacrements. La grâce donnée qt reçue produit
deux effets: Pun est de nous sanctifier, et l'autre de nous em-
pêchef de retomber dans'les mêmes fautes. De même, la Con-
firration a été instituée pour faire de nous des chrétiens plus
pai-faits et pour nous fortifier dans notre foi. Par conséquent,
la grâce sacramentelle de la Confirmation nous rend pl-us forts
pour professer notre foi quand les circonstances Pexigent, ou
nous-aide A surmonter la tentation quand nous sommes tentés
de douter-de quelque vérité révélée. Ainsi, tous les sacrements
que nousrecevons donnent une grâce sacramentelle qui nous
aide à obtenir la fin pour laquelle chaque sacrement a été
institué.

Les sacrements donnent-ils toujours la grâce ?
Oui,les sacrements donnent toujoursla grâce ; c'est pourquoi

nous devons les recevoir avec de bonnes dispositions.
Les sacrÈements donnent toujours la grâce si nous les rerevons

avec de bonnes dispositions, c'est-à-dire, si nous faisoris tout ce
qùe D~eu et l'Eglise exigent de nous en pareille circoustance.
Par exemple, les dispositions requises pour le sacrement de
Pénitence, sont de confesser tous nos péchés mortels tels que
nous les connaissons, et d'en avoir la contrition avec le ferme
propos de ne plus jamais les commettre. Les dispositions requi-.
ses pour le sacrement de lEucharistie, sont d'être ·en état de
grâce et à jeûn depuis minuit, excepté dans le·cas de-maladie.

Quels sont les sacrements quon ne peut recevir qu'une fois ?
les sacrements qu'on ne peut recevoir qu'une fois sont le

Baptême, la Confirmation et l'Ordre.
Le Baptême étant si inportant que nous ne pouvons recevoir

validernent aucun autre sacrement avant d'avoir reçu celui-là,,
on peut, comme nous l'expliquerons au chapitre' suivant,
rebaptiser sous condition, si la validité du premier tbapte-
me est douteuse. Tous les sacrements peuvent également être
donnés sous condition, quand nous doutons raisonnablement
qu'iis ont été ou qu'ils peuvent être donnés validenment.

Pourquoi le Baptême, la Confirmation et lOrdre ne peuvent-
ils être reçus-qu'une fois?
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-U pêil~oniriu.t l'.Ordre ne peprveni étr&xeç.î
q&xwui fo.is, parcequ'i.1s imprimen t ans l'âme xine mer~que spiri

Muelle qu'on appel1e -un caractère.
Ce caractère .est- spirituel et reste toujours dans' l'âme, en

.sorte qu'il' est -toujours visible, chez ceux qui sont sauvés comme
chez ceux qui sont damnés. Il- attestera que ceux -qui l'ont
-étai entL-chrétiens, ont reçu le Baptême, la Confirmation ou les
Di',dres sacrés.

Pourquoi ce caractè-re--reste-t-il dans l'âme même -après la
-mort.?

Ce caractère reste dans 17'âme, mêmue après la mort, -polir
l'honneur et la gloire de ceux qui sont sau-;és, et pour la hânte
et la nton de ceux qui sont danfnés.

il fera Ihonneuir et la gloire de ceux qui seront -sauves, en
pn1otrant.qu'ils ont su profiter des,",râces reçues; il fera la honte
jet la -punition de ceux qui seront damnés, en montrant- l'abus
ýq!'ils.e.nt fait,

--A -travers Ie-MQrnldes nouvelles,

Quêbec -. es.Qtarante-Hleure auront lieu à 'Hôt&el-Dieu du
,P-r&ciaue.$5ng, le 175 à Y-.nnt-Carmèl, le 16; à '$aint-Valier, -le

17; .~Laval. le 18;- SaintýQOnési»ie l~e -"0; Stanr,1le 21.-
jLeSçasFrancisnalues aussi onriairesde -Marie ont acheté des

.ýSSur.s-q.Charité le couvýent de-Sainte-A-%ne de Beaupré, Pt

y ~ntnstlles depuis le comnmoncement de juin. M l'abbé
I!ermeux, du collège de Lévis, a été r4offmé ýepiporairemenL
cLeppe4n de la nouvelle, communauté,~-Nous recommandons
-".x iirières de nos. abonnés M l'abbé Pierre Savoie,* curé de
Sain t-Sy.Llvestr», décédé le- 6 du mois courau,.,à lâfe de 51 -ans.
ILappartenaiL.à la Con.-régation- du Peti-:Séinaire de Quêbee
et à.la Spciété de Saint Joseph.r-L'-action intentée contre l'évê*-
que 4e Sziint-Hi-ýcinthe pour fairu annuler le déCrêt, zanonique
au;sujet 4e l'église .succusrsalc de Pike River, etxéclamant 20,000
piastres-de dommages a été déboutée.. LM. l'abbé J. S. Veilleux,
décêdé à2Sancta-Gruz, Trin.idad, à:~ de 127 ans, appartenait à
la Congrégation du Petit-Séinaire de ,Qgébac.. ainsi quà la
-Section -diocésaine des. m esses.-Reiuercie merts pour envoi de
îl'A-unuM-re du collège de Sain-te-Anne. - La Vie de Notre-

Seigeur ésasGhri, mgnifique volume de. 33& pages et enri-
;Ch! -de 33gravures. par le R. P. Fréaeric, est en vente au- ;bii-
a'eaux du Courrier du tCinadz Prix : Î-5 cents.



FÊTES DE LA SEMAINqE..

Dimanche, 15 juillet -Oct. de la Dédicace.

Lundi, 16 if -Notre-Dame du Mont Carmel:

Mardi, 17 di -Saint Alexis.

Mercredi, 18 ci -Saint Camille de Lellis.

Jeudi, 19 dé -Saint Vincent de Paul.

Vendredi, 20 de" -Saint Jérômee Emilien.

Samedi, 21 te -De IlIminaculée Comp.

UPEIXTRE - DÈCORATEUR,
avantageusement connu du publicO IJAVE OUSS A ,et pouvant fournir les meilleures

recommandations, se charge, à l'entreprise oix à la journée, (le tous travaux

-relatifs à la decoration des EGLISES, Sà,CRrS1lES, PRESBYTÈRES eL

MKUSONS PRIVÉES.-Résidence; LOTBINIÊBE.

O.-B. LANC TOT
9rue Buade, Quebec et N~ otre-V

.5g à

0w

0 0

N.-B'*--so't&ne faites sur commande et à, court délai.

amae, Montréal

**

ê .

0 .

Toute commande adressée à J..M. AUIUR, 9, rue Buade
Qoébec, sera promptement exécutée.

peuvent se procurer, au Bureau de la Semaitte Religieu#e les ouvrages suivants:

Mémoires d'u instituteur :50 cli ; Naguère et Aujourd'hui : 50 cts ; Practicam

instltntionem Confessarli par Aertnys -75 et.; La Dévotion k Saint Joachim :50 cts;

Exploratica de la région du lac des gýands ours : 80 -tu.



CHEMIN DE FERl

QUEBEl, NOÎ0110H E NY E T filHIE1T01144
ARRANGEMENTS D'ÉTÉ

CO MMENÇANT le et après LUNDI, le 28 mai 1894, les trains circuleront commesuit.

LA SEMAINE
Départ de Québea à 7.35 a. an., 10.00 . m., et 5.00 p. M., 6.15 p. n.Arrivée à Sainte-Anne, à 8.10 a. ni., 11,05 a. ni., 6.05 pn.,7.20 p. mi.Départ de, Sainte-Anue à 5.10 a. m., 7.17 a. m. il 5' a. m., excepté le samedi,12.20 p. m., samedi seulement, 4.05 p. m., 7.20 p. m., samedi seulementArrivée à Québe' à 6.45 a. n., 8.24 a. m., 12.57 p. n., 1.25 p. m., 5.10 p. m. 8.25p. Mi.

CONVOI EXTRA POUR LES CHUTES MONTMORENCY
Départ de Québec à 2.00 p. m. Retour, départ de Montmorency à 3.45 p. m.

LE DIMAMCHE
Dépkrt de Québec à 6.00 a. m., 7.10 a. m., 2.00 p. m., 6.15 p. n.Arrivée à Sainte-Anne à 6.50 a. in., 8.20 a. ni., 3.05 p. mi., 7.20 p. ni.Départ de Sainte-Anne àt 5. 10 a. mi., 11. 50 a. mi., 4.30 p. mi.Arrivée à Québec à 6.45 a. m., 12.57 p. m., 5.40 p. p.

BEAUPRÉ (GRANDE RIVIERE)
LA SEMAINE

Départ de Québec à 5.00 p. m.Arrivée à Beaupré à 6.15 p.m.
Départ de Beaupré 7.07 p. n.Arrivée à Québec 5.40 p. m.

LE DIMNCIH
Départ de Québec à 2.00 p. m.
Arrivée à Beaupré à 3.15 p. m.Départ de Beaupré à 4. 45 p. m.Arrivée à Québec à 5.40. p. m.
Le convoi qui laisse Québec à 6.00 a. m., le'dimanche n'arrête pas aux stationsintermédiaikes.
Des billets de commutation seront vendus à prix réduit pour toutes les stations.Pour autres informations s'adresser au Surintendant.

W. R. RUSSELL, Surintendant, Q. S. CRESSMAN, Gérant.

COMTE D'ESSEX, SANDWICH, ONT.
ERNEST GIRARDOT ET CIE., PROPRIUTAIRES

Vin de Messe approuvé par . e le Cardinal Taschereau et tous les Evéques de laPuissances Vin de Table ou Claret de première qualité.Pour prix, etc, s'adresser à Ernest GIRABDOT et Cie, Sandwich, Ontario, Ou àM. J.-A. LANGLAIS, Québec.


